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M.  Ben-Guriort et sa suite ont quitté le Canada le dimanche 28 mai, à desti-
nation de New-York. 

La visite du premier ministre d'Israël a mis en relief nos bonnes relations 
avec ce pays et le prestige personnel de celui qui a été l'un des bâtisseurs de son 
pays et qui a été accueilli au Canada avec une cordialité qui ressort des discours 
officiels de bienvenue aux Communes et des articles de la presse canadienne. 

Problèmes à Pétude 	 - 
Au cours de leurs entretiens, MM. Ben-Gurion et Diefenbaker ont passé en revue 
une vaste gamme de problèmes internationaux, parmi lesquels il faut mentionner 
l'urgence d'une méthode de contrôle pour le désarmement universel, le Congo, 
les tensions sur divers po' ints du globe et la situation au Moyen-Orient. Les deux 
premiers ministres ont confirmé leur confiance dans l'ONU, instrument de paix 
et de sécurité dans bien dei régions du monde. Ils ont exprimé l'espoir que cette 
organisation conservera l'appui de tous ses membres et pourra ainsi s'acquitter 
des importantes responsabilités dont elle est chargée. 

M. Ben-Gurion a profité de l'occasion pour exposer ses vues sur les questions 
du Moyen-Orient et sur les difficultés auxquelles son pays doit faire face depuis 
l'échec des négociations entreprises selon les principes de la Charte de l'ONU et 
portant sur le différend entre Israël et les pays arabes. En outre, M. Ben-Gurion 
a tenu à affirmer sa confiance en une paix ultime et à exprimer la reconnaissance 
de son gouvernement et de son peuple pour les efforts pacifiques du Canada dans 
les deux hémisphères. Les deux premiers ministres ont insisté sur le fait qu'une 
solution véritable devrait reconnaître le droit à la paix et à là sécurité de tous les 
pays de la région, et qu'un relâchement de la tension serait favorable auxpers-
pectives d'une paix durable, particulièrement dans le Moyen-Orient. 

MM. Diefenbaker et Ben-Gurion ont reconnu la nécessité d'une aide écono-
mique et technique aux pays insuffisamment développés, aide visant non seule-
ment à relever les normes de vie, mais encore à assainir l'atmosphère et à 
rétablir la confiance et la stabilité internationales. M. Ben-Gurion s'est longue-
ment étendu sur la nature et la portée de l'assistance technique fournie par Israël 
à diverses autres nations. 

Les deux premiers ministres ont exprimé leur satisfaction commune au sujet 
des rapports amicaux entre leurs pays, rapports fondés sur des échanges constants 
et sur l'adoption de régimes démocratiques, et que consolideront encore sans 
doute les entretiens d'Ottawa. 
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